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Adresse faite au Troisiène SyEposiur lnteraratlonal

a. fa Cfn (iartographfe des lnvertébré§ Er'rro1Éenè,

Europear Invertebrate Survey' ÈCassung der Euro-

Prenière éd-ition dans Ies

pâischen It rbellosen), Pari,s ib-Z? nai- l9??,

le série, vo1. I, ParTs L979,

Contriiution à 1a "Cartographie des Invertéhrés
Européens" subventiomée par 1e Fontls de )-a

Recherche scientlfique fondanènta1e collective
(ttintstère de l'trrtucation Natlonafe et tle Ia
Culture FTançaise, Selgique ).
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Carbe 51 de f'Atlas lrovisoire des
Insectes de lYance ' Hplenoptera Apoidea
Andrenidae : And-rena F., par Klaus Uarncke

Roch Desnier de Cheiion â iean Lecl-ercq
(Gembloux, 1974)
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Oui tout comença à 1a séance du 19 octobre 1967 de 1a

sociatà àe niogéographie. Je vins y lancer un appel "por,rr des

e!Jr!,;:-r:r::il 'u--

-=ffialisations'râcentes de la biogéographie
u.iir"oiq,r". En 1969, nous risquions 1e. tout pour 1e tout en

;; i;;;;';;. "Notice préliminaire' trilingue dans 1aque11e

ies zoologistes de toute ltEurope, EaxonoEisÈes-et faunisti-

"i""" 
- 

";oË"upan 
t drrnvertébrés àtaient invit6s à participer à

un projet cotpératif e! de longue haleine que nous avons âp-

p"rà "irt" E"tlp?.t r"":t!"ut,.à l"tt
ve r Èéb

@c Ie même que celur d au-

ir"u" o.gt"i""tions bi ogàographiques européennes -et noÈament

;;;"";i;i à', "co*itt"à rË' ü4ppi"e tt" I1"'9 of Europe"

puisquril s'agit de produire des carces oe reporî1ÏIîi-d'es-
i,J""l a i'a"tËrr" rlu continenÈ, avec un min imum de normalisa-
iion, celle-ci étant assurée drabord par lradoption du qua-

driliage U.T.M' avec subdivisions dêcimales'

Il faut croire que nos proposiÈions étaient oPport'unes

p,li"qu" fe .orita qui gère noire- organisation et que j'ai
i;i.io""t de prêsiâer comporte mainienant.des déiêgués de 24

p^y", d" ceux de l'EsE comme de ceux de lrouest' Nos slrmp o-

!ii*u, su.."truck en 1972, Monks I'lood en 1973' celui-ci mani-

i"raur.rra, conrraissent Èoujours un grand succès' Et Pourtant
,,àrr" rt".aorr" à publier,,t, ire'ier atlas de carEes de réparti-
rion à 1'échelle tlu continent. Une carEe de Microlépidoptère
à""iitAniËii;-æ;U-; Fourmis de GÀSPAR (re7r)' 4

cartes <le Mollusques de KERNEY (1975)' c'est un comencement

fri""-toa"aa., d'autant plus que ces premiers essais monErent

[rà a" ,""a." territoir;s de 1'Europe restent très insuffisam-
menE exP 1orés .

Les Invertébrés comPten! plusieurs dizaines de rnilliers
sinon une centaine de miliiers à'espèces en Europel pour beau-

"""p a. iaroilles 1a récolte de roatérie1 est laborieuse' 1a

àétermination difficile, les spécialistes très peu nombreux'

Dans ces conditions ". q,i ttti" à acconplir pour obtenir des

"t.t"" a. réPartition tâut à fait significativcs est énorme;

i"ltuor"na qrrà 1 'ob5".tif final paraît utopique' oLr Peut donc
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se deEânder si
vraiment uti le
graPhique.

cela en vaut 1a
de servir aussi

peine, s'il est
laborieusement

raisonnab 1e et
1r idéal carto-

l,lais notre "CartograPhie des rnvertêbrés Européens"
s'est distinguée d'emb1êe de son aînée et efficace soeur phy-
togéographique et drautres projets zoogéographiques Parce que

aro,r" ,.ro.," non seulement insisté davantage sur lrintérêt de

normaliser toutes 1es opérations carÈographiques, même au ni-
veau des pays et des petites régions, mais en outre recomuandé
1a constiturion de fichiers nornalisês' préparant des "banques
ae @orrnati on à l'ordinateur'
Crest pour cela que dans le Èitre du Présent exposé "tous ces

at1as, toutes ces cartês, ctest pour quoi faire?", je joue sur
le sens du Bot cartes. Je ne pense pas telLement aux grandes,
lointaines et di?EfEîlement saÈisfaisantes cartes européermes
de lilslande eË de 1'Irlande à 1'Oural, mais bien davantage à
Eoutes 1es cartes qui constituent des atlâs régionaux ou na-
tionaux de répartitions spécifiques et outre ces cartes =maPs'
je prends le mot dâns son signifié du vocabulair:e des infor-
naticiens : cartes standardisées pour consigner des informa-
tions, cartes perforables ou perforées, dont 1es carEes de rê-
partition reprennent seuleruent une parÈie. En français' nous

1es appelons couratrment "fiches", mot qui pourrait aussi s'em-
ployer en anglais (car on y dit "microfiches"), si sa pronon-
ciation n'évoquait avant tout 1es poissons.

Des modèles de ces fiches ont été donnés dâns notre
petit livre vert: les r'lnstructions for Recorders" de HEATH

1rO;f), dans 1es Èraductiots de celui-ci (en allemand par ANT'

en norvégien par AAGMRD, 1973) et dans diverses brochures
présentant nol.. projet (DABRol'lSKl , 1973; DETHIER' 1974; HEATH

ànd PERRING, I 975 ; LECLERCQ, i 975 ; LECLERCQ , \E RS T RAETEiT- et
GÀSPAR, 1978; LEHRER, 1977; LEHRER and DELTCSCHEV ' 1979i
voussET, r974; MijLLER, \972, 19i3' 1974, 1975, 1977; IruLLER

u]}lt SCHR-EIBER, l9i2 et j'en oublie). De ces fiches confor'mes

aux modèles recoumandés ou plus ou moins modifiées' il y en a
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maintenânÈ des millions dans nos eentres opérationnels' Plu-

"i.rt" 
.""a.ines de milliers ont été perforées orr mises en mé-

*"ii"-ar"" 1es mêdiateurs que les ordinateurs Peuvent assiuri-
ler : bandes magnétiques, disques' ete'

L'habiËude étanÈ prise, voilà donc que lrenquête zoolo-
eicue qui éËait dêjà enàombrée de collections de bêtes et
ài,ro. iittetuture Lurabond.ante, se surcharge de collections
à. ii"tu" et de tabulations. Attendez-vous à recevoir des of-
i."" a. firmes fabriquant des meubles méÈal1iques spéciaux'
destinés à recevoir eË à conserver la paperasserie que nous

avons ins Èaurée.

Dès 1ors, rePosons 1a quesEion : Èout cela est-ce bien
nécess:Lire, or, "t iura quoi ? La science a-t-elle vtaiment be-
soin de cette doctmentation quton nten finira pas d'augmenter

" 
r-1,-r" ".ttuins 

parmi nous veulent encore enrichir de préci-
sions écologiques ?

11 ne fauÈ pas cactrer que beaucoup drentre nous et la
majoriré des taxonomistes et des observateurs qui procurent
lei données sont xûotivés par un solide instincÈ de collection-
reurs et par une curiosité jamais assouvie pour ce qui est
rare ou inattendu, pour ce qui se trouve ou se retrouve Plus
iÀi*, tolr3 t'r.s plus loin. Càtte valorisation de 1a collection
et c;lte curiosité conduisent facilemenÈ à cultiver un cerrain
perfectionnisme : on n'a jamais assez de pièces-en collections'
1r*ri. "ss", de localités. Pour tirer quelque chose des co1-

i""tiorr" et des fichiers, i1 en faudrait bien davanÈage' Crest
ainsi que 1es natrrrâlistes pourraienÈ méconnaître que 1a
science, ce n'est Pas 1'accr.mulatign indéfinie de donnÇes' I'eur
pe?E!-tio Pourraient
fort bien s'accomoder d'une grande pâresse intellectuelle eÈ

constituer ce que Gaston BACHEi-AND (1938) appelait des obsta-
c les épis ténologiques .

Ls documenÈaÈion que nous voulons certes riche n'est pas

faite pour un plaisir extatique; ce n'est pas un but, c'est un
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outil, un moyen qui a une raison d'être bien plus opportune
que ce1le de contribuer à 1a cartographie parfaite. C'est
drabord urle source d'informations ondre à des ques-

a conser-
vaElon 1a naturê urs.

Par exemple, peut-on nous demander, tel1e espèce Èrou-
vêe ici, dans un écosystème à lranalyse, dans une réserve
qu'on veut bien gérer, est-ce une espèce largement répândue,
est-e1le indicatrice drun climat ou drun paysage caractéris-
tique? Ses populaÈions sont-e11es denses, continues ou dissé-
minées, à effectifs relaÈivement corstants, ou manifestement
en expansion ou en régression ? De tel1-es questions ont de
plus en plus de pertinence du fait des soucis eontemporains
en oatières d'environnement et de qualité de La vie. 11 irn-
porte que les réponses soient aussi objectives ou nuancées
que possible, et pas seuleoent de ces "erreurs premières"
(pour reprendre une autre expression de BACHELARD) que sont
1es appréciations eÈ généralisation sommaires qui doivent
Èout au flair des observateurs et aux sélections biaisées des
col lectionneurs,

Mieux vaut juger à partir de chiffres. or ncs fichiers
de données fauniques contiennent 1es élénents de critères
chiffrés pour apprécier 1es normes des prospérités spéeifi-
ques à 1réchelle drune région ou drun pays. L'information mi-
niuum qui s'y trouve, uême stil s'agit seulement drinventai-
res de colleetions, apporte les critères suivants :

i noubre d'indi,,,idus observés (ou récoltés, ou en co1-
- le ct i onJl--
f nombre d'occurrences (nombre de fois, par exemple de

dates par tieu, où 1'espèce a été notée, quriugorte
le nonrbre d' individus) i

c norrbre de carrés du quadrillage LlTll (de l0 x I0 km ou
50 x 50 km) dans lesquels 1'espèce a été notée;

t sre



08

da et ada dernière et avant-dernière années où l'espèce

-a étEîue;
eE pour chacun des cri!ères 1, !' s' opposition entre

làs totaux obtenus pour l tinfornation ancienne, par
exemp 1e avant 1950 et pour f information contempo-
raine .

Comne MAGIS (1973, 1917,1979), nous Pensons que parmi

ces critères de prosp6rité spêcifique, le plus biaisé c'est
i, le nombre d'individus récoltés (ou notês) tandis que,f,-1e
-nombre d'occ,rrrences par 1-ieu (ou par carré) permet ordinai-
rement. un classement assez significatif des espèces les plus
abondantes aux plus rares jusqutaux exceptioûne1l'es'

Le critère c, nombre de carrés marqués pour chaque es-

;rèce dans 1e quadiillage U.T.M., eet aussi convenable pour
-lme 

première approximaEion de 1a prospérité des espèces' En

effet on a touEes les raisons de penser qutune espèce qui a

été notée dans 100 carrés de la carte dtun pays est générale-
Eent plus abondante, plus assurée de prospérer, qu'une espèce

notêe dans 50 carrés seulement. 11 peut être inËéressant de

coinparer ies ciasseu,ents obÈenus avea 3e criÈèrc c et Ùè'Jx

qu'àn obtient eÿeÊ t et avec 1es autres critères lrécités'
üais surtout ce critère c a 1'avantage considérable de cor-
respondre à une informatfon cartographiée, donc à une image

synàptique avec ses paramètres spaÈiaux. Avant même tout
ccftptage de carrés, une carte réticulée evec peu ou avec

bealcor.rp Ce carrés marqués' cliche une situation, permet des

conparaisons, suggère un di agnostic.

Voilà donc f intérôt à mon avis prépondérant des cartes
de répartition que nous préconisoas, normalisées, pour les
ni.,e au" nat i onaux e t régi onaux : rense-1gCl-9!§!g!f9glj--!]I
1'abondance, la Prqspérité, le§ chaace s et les risques des

especes.

D'ai11eurs, c'esE à cet. usage et particulièrement au

dépistage des espèces en danger que servent 1es csrtes des

phÿtogéographes britanniques, de ceux-1à mêue qui furent nos
modèles (PERRING and FARBELL, 1977).
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Nous avons la fierté de consEater que déjà au moins

3 000 cartes de répartitions spéeifiques, nâÈionales rou régi-
onales, oût éÈé publiées, conformes à nos recormandations et
concern:mt des ordres très divers d'Invertêbrés (HEATE et al. 

'
t97O-1977; LECLERCQ et al., 1970-1978; JUNGBLUTI{, t972;1918;

MouSsET, 1973, 1976;-ÏÏE-BES et Den II0LLANDER' 1974; MULLER'

1974-1977) SKELToN, 1974; CRIGHToN et LAMHNA, 1975; KER'NEY,

1976; SCHiXTBER, 1976; LAUIINA, 1977; Marcel LECLERCQ ' 1977;

TURIN, HAECK et HENGEVELD, 1977i van ToL, van HELDDINGEN et
at., 1977-1979; GOUEZ de AIZPIIRUA, 1977; SCARLATO & CORODK0V '
1978; et j 'en oublie!).

Pernettez-moi de manquer un peu de modesLie mais dans

toute cette production cartograPhique notre équipe de

Gembloux a pris une b onne parÈ : I 450 cartes Pour 1a faune
belge, 455 cartes pour dtautres faunes dont 27O pout la faune
frangaise. NoÈons aussi avec saÈisfaction que la Plupârt' en

tous cas les plus efficaces des Projets cartographiques con-
cernânt 1es Vàrtêbrés, notamEnt ceux du Royaume-Uni et de 1a

République Fédéra1e Al lemande ont choisi de produire des

at-las tout à fait conparables aux nôtres, aussi avec le qua-
drillage U.T.M. Aussi réjouissante : 1a probabilité de 1'uti-
lisatiàn de nos méthocles dans diautres contitents, c'est déjà
acquis en Corée (KIM, 1976' 1977).

llais, objection banale qu'on nous fait parfois encore

conme si aorl" ,a lravions pas nous-mâmes toujours à l'esprit,
vos cartes nontrenE seulement ce qu'on sait des rêpartitions
spécifiques, où on a cherché, mais ce n'est pas vraiment re-
piésentàtif des répartitions rée1ies' Soit, ce n'est pas com-

plet ,ai" faut-i1 que ça soit complet pour insÈruire, suggé-
rer ? gn tous cas, 

-on o'a pas besoin drattendre des réparti-
tions parfaitement dessinées Pour esquisser des classements
selon i'abondance relative, pour identifier 1es espèces qui
sont ou pourraient être en régression. Perfectible certes
mais irnmédiatement suggestive, iâ méthode du comptage de9

"utie" ".t it.u*pr.crti. po"t jîe-tt q"t "h'*à" çt dg: :i!-
" "".=ans--14 monde des lnvertébrés, chances et rlsques rron

ffi mattraité, mais chances eL

risques dans un territoire assez vaste pour quton puisse y

dêcË1er les phénomènes généraux de PeuPlerûent, de dépeuple-
ment, d'isolemenE.
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Déjà de te1Les appréciations ont êté faites après
1'analysà d'un certain nomb re de caries de L"'Atlas provisoi-
re des Insectes de Belgique", hélas e1les font craindre
qu'rme proportion considérable dtespèces non nuisibles est en
iégr"""ior, ou a déjà disparu (GÀSPAR' LECLERCQ et !üONVILIE '
1975; TIIIRIoN, 1976). Le ccroPÈage de carrés a aussi servi aux

exanens et justifié les avertissernents de HEAT'tl (1974) pour
les Lépidopières des Iles Britaoniques, de SCHREIBER (1976)

pour ceux de la Répub lique Fédéra1e Al lenande.

Mais voici une autre utilisation de I'information car-
tographiée qui ne requiert aucuûenent que les cartes de rê-
p"itiiion soieot rigoureusemenÈ représentatives des réparti:
iions réelles. Ltanalyse des cartes Peut apPorter des répon-
ses à des questions come celles-ci :

*

Dans quels carréa a-t-on trouvé 1e plus grand nombre
d'espèces ?

Darts quels cârrés
tioa dtespèces rares ?

a-t-on taouvé la plus foi:te propor-

Y-a-t-i1 un râpport entre la répartition des carrés ri-
ches en espèces de toutes sorr.es' ou en espèces rares' ou en
espèces en régression, et la répattirion des zones protégées,
des rôserves naturelles, etc.' ou de certaines réa1ités cli-
matiques, géologiques, êco1ogÏ-ques, économiques, etc' ?

VoiIà un Progræme chargé qui perriet toujours' pour
eormercer' de distinguer les régions qui ont été privilégiées
par les observateurs soiÈ, simplement' Parce qu'e11es étaient
facileuent accessibles, soit parce qu'e1les mériÊaient,
savait-on ou pensait-on, une attention particul"ière.

Les réponses peuvent être surprenantes. Nous les avons
posées aussi après 1a publication des 784 premières cartes de

1"'Atlas provisoire des lnsecÈes de Selgique" (GASPAR'

LECLERCQ et WONVILLE, 1975) et nous fî:me s impressionnês par
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1a richesse remarquable, par 1'originalité inattendue
de 1 

rentomof aune des ,b ol$- 3=!-g: =!d9§- riæg, notamnent des

tan Peut Pas s rexPli-
quer banalement Parce que les entomologisEes y aureienÈ chas-
sé davanÈage. 11 y a bel et bien une faune remarquab lement
diversifiée qui prospère dans certains sites des banlieues,
qui est composée dréléoenÈs qu'on ne sauve Pas dans 1es ré-
gions rurales actuelles' ni dans les réserves. Ctest en tous
cas une hypothèse qui nous motive désormais.

Justement nos activit6s de biogéographie empirique ne
présentent un intérêt v6rirab lement scientifique qu'à partir
àu moment où, examinant nos fichiers et nos atlas cormre iLs
sont, inêvitablement imparfaits, nous nous risquons à avancer
des hypothèses que nous soumettrons à des tests suscepÈibles
de les corroborer ou de les réfuter.

Ces hypothèses de travail ne naîtront pas sPontanément
et ne deviendront pas meilLeures du fait que notre documenÈâ-

tioB serait plus abondante. E11es viendront et servironÈ si
nous osons supposer ' imaginer.

Cette comPréhension de 1a vraie mérhode scientifique
fut illustrée naguère, brillamnent, dans 1a zoogéographie
française, notartrnent par JEANNEL. Celui-ci n'euE pas 1a cé1é-
brité internationale et lrimpact que son originalité et sa
hardiesse auraienÈ justifié, sans doute en partie parce que

son oeuvre de choc iut publiêe Pendant 1a sombre année 1942

et parce que 1a littârature écientifique en français a étê
trop souvànt ignor6e. Mais i1 semble aussi que la zoogéogra-
phià française après JEAIINEL a en quelque sorte réagi en fai-
sant une àiuprlr". de positivisme scePtique et pusillanirne'
JEANNEL s'étàit parfois trcmpé, il étaiE controversé : il ne

fallait donc pas faire comme lui. Corune s'i1 fallait chasser
1es thêories et les idées' on crut sage d'arrêter 1es tra-
vaux de biogéographie aux catalogues' aux statistiques et âux

corrêIations établies sans risques. Cela pe'rmit surtout de



1Z

confirEer 1tévidence. Par exeople qurorl trouve des espèces

ii..r"prri f." où ii- fait plus chaud, des hygrophiles où il
i.il pi"" hunitle, des asiociatioas de calcicoles sur les sols

;i;; ;i;"; .n .â1"i,-, eÈc. Nonobstant beaucoup de spécia-
ii"i." o"t préparé des cartes de répartition, des centaines '
,.rà " a"" g.àoals taches noires ou colorées, des pointillés'
des hachuies, des croix. Mais presque toutes ces cartes sont
,."ta"" dans 1es tiroirs, inutiles, parce qu'on les trouvait
insuffisantes pour être pub f-iées.

Notre projet incernationaL esÈ venu donner de 1'assu-
raoce à ".*'qrri hésitaient à publier 1eurs carl-es' Mais il
ne faudraiÈ pàs qutil stenlise dans des accrmulati.ons de car-
tes qui feral-ent craindre une nouvelle maladie psychique' 1a

cart;nanie. on ne refusera âucune d onnée nouvelle, on veut'

""i."i, 
1e plus de carrês possibles, mais ce nrest pas cela

T;""."iai"r' c'est la routine, et ce PeuÈ être sans intérêt:
réeL car i1 nrest Pas intéressant de confiroer sans ces§e

iirtlq,rlta des ubiiuistes eÈ lrorophili'e des montagnar:tls '

Le danger est rêel, c-re§t Pourquoi jrinsiste ta citanr
la conclusion du plus pénétrai,t des épis tério I ogues conÈemPo-

ruf""]-pôpprii à.o" "t-.'Logique de 1a iécouverte scienti.fique"
(1959, traduction française 1973) :

"Le progrès de 1a science nrest pas dû à lraccu-
mulâtion de nos expéri.ences' Il' u'est pas dû

non plus à une ufilisation touj ours arnéliorée
de nos sens' Des expériences sensorielles non

interprétées ne Peuvent secréter de 1a science'
quel que soit 1e zè1e avec leque1 nous 1es

iecueillons et 1es trions' Des idées audacieu-
ses, des anticipations injustifiêes et des sPé-
culations constituent notre seul moyen d'inter=
préter 1a nature' notre seul insÈrument pour 1a

saisir. Nous devons nous risquer à 1es utiliser
pour reuPorter 1e prix' Ceux parmi nous qui
refusent dtexposer leurs idées au risque de la
réfutâtion ne prennenÈ Pas part au jeu scienti-
rrque.

Or, poUIPOPPER
tère 1e plus dêcisif

très dêmonstratif sur ce poin!' 1e cri-
pour admettre qurune hypothèse cst
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scientifique, ce nrest Pas quron Puisse 1a vérifier mais bien

;;;;;-;";;t.it éventueliernent la prendre en défaut' r'es obser-
,"tioos concordanÈes, poilr utiles ou rassurantes qurelles
soienÈ, nr apprennect pas grand chose de neuf' On rre Progresae

;;;-;;;rr"";: en tiogàogràphie, suanil on aprrelf qu'une espè-
'";-.;; pori to.eo-àrpine- a été Èrouvée dans dix localités
i."-.".ia'"1 supplénentàires dans les Alpes et en LaPonie '
ùais quelle joi.L si cette espèce était Èrouvée près de Bordeaux'

représencêe pa. lro. populatlon bien instal'lée' Une seule

observation àiscordante rne t 1a théorie en échec' La recherche

iorl""rr,r"f f " 
est relancée. 11 faut imaginer une auÈre hyPo-

;Ë;;î;i à"rr.. "., mêue temps retdre comPÈe de la masse des

"oo"otâ"a"." 
et de la discordance inattendue'

11 ne faut Pas me susPecter de pédantisme parce C99i-'au-
pelle Ia c(mPéten;e de P0PPÈR, un logicien, dans nos affaires
I iàgaogt"pttiq"e s. Saehez que âepuis quelque temps 1es biogéo-

;;;;;;;- ;;;diaméri caj.ns son t s ingulièrement prêoccupê s par

i."'p..Ufar." de néthode, d'idée, de paradigmes; P0PPER et
xutns, ."ful-.i avec sa notion de révolutions scientifiques'
i." â.ra fortement influencés; on discute de leurs vues dans

iir., ou lrautre article dans chaque numéro de §J: !9Pa!]9
zcolosv (voir notanment BALL, 1975; !ùILEY, 1915' 1918;

PIÂTNICK et GAI'ENEY, 1917, lg78; PLATNICK et NELSON' 1978) et
àüirr"..rr" ici même à ta Éociétà de Biogéographie' à Paris'
WILIÆUMIER (1978) a analysé ces tendances modernes de 1a

biogéographie conceptuellL en honneur surtout aux EÈats-Unis

et au Canada.

Pour lriostant' PermeEtez-moi d'exprimer ce senEiment'

1a biogéographie europàenne mé[rque gravement de penseurs et
ae tlcàriàiens ' Je ne conna.is qu'une exception et elle est
iilrr"o.., e'est cel1e ae lrÜlr-Ën U973, 1974, 1977' etc') qui

est d'ailieurs 1'un des nôtres et qui accueillera notre orga-

nisation une seconde fois à Sarrebruck, en 1979'
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Je souhaite donc que sans tarder, devant les cartes de

rep..tiilào et les tabuiations que nos Projets rendent possi-

blàs, des chercheurs osenÈ avancer des hypothèses, des timi-
;;;-;.; simple déduction ou extraPolation, des audacieuses
par imaginarion.

Avec notre information de plus en plus riche, extraor-
dinairemeûÈ diversifiêe du fait de la grande diversité des

i"".taeUra", nous devrions remettre en dispuÈe 1es idêes que

nos devanciers eurent sur 1'histoire du peup)-ement de

i';";op" au Tertiaire et au QuaÈernaire' Nous devrions dès

,riii"i-r."a pouvoir mieux saisir l-es effets de la Téthys' des

gi."i"tio"., des barrières climaÈiques et géographiques '
iiJà" p* dés hypothèses phy 1ogéné iiques, nous devrions mieux

ri*"t, cir"onsiàncie. 1es ".ttitt" 
de dispersion' 1es voies

à;i*iËt.ii"", le rô1e des refuges' Rien de définitif n'a étê
dit à ces propos. Et ne vous senble-t-i1 Pas que 1es farmes

,ra 
",ri.ruart'pas 

toujo,rrs, nécessairement 1es associaÈions vé-
gé tales ?

Mais surtout nous devrions avancer des hypothèses ori-
ginales pour rendre compte de ce qui se passe à noÈre époque

Ii po,r. prévoir ce qrri pe,rt suivre du fait des oeuvres de

1 'home mode rne .

Mieux vaudraiÈ un bon assortiment drhypothèses co[tra-
dicEoires, qui seraient controversées non par quelques rares
piàt"g."i"t." mais par des écoles élêgæment opposées cq' je
ti t" à ,ror].r" uu BACHELARD qui le cmpri I bien avant PoPPER e t
avant fUmS, "1a vérité .'à "o, 

plein sens qu'au te rme drune

poiàriq,r."-.t "le vrai esÈ de nature polêoique" '

La Société de Biogéographie et nos organisations de

cartographie ferâient aË".ia"'et feraient Progresser 1a sci-
;;;; ;t Ltl"s o.grni"aient un débaÈ oPPosant eeux qui come

ï\NDEI (1968) pensent que "nous assistons à 1'agonie du Règne
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Animal", ceux qui crient à la catastrophe écologique jusqu'à
en deveoir politiciens, et ceLD( plus optiuistes qui présen-
reraient notre êpoque come crêatrice dtadaptations nouvelles
et drécosystèmes originaux prc,nis à un be1 avenir.

Nos fichiers et nos aÈ14s, irremplaçablenenÈ, accumu-
Lent 1es éléments pour où coûtre ces thèses divergenÈes ' Mais
1'enjeu esË drrme inportance te1le quril faudrait qu'au delà
de nos missions drexperts nous puissions et nous osions aver-
tir, plaider, requérir, prendre soin nous-mêmes dréclairer
ceux qui doivent décider.

?..

llo<tèIe de fiche standard
perforable recommand.é par la
" Carlographi e des fnverLébrés

Européens

,\. J-/-.4--
';{2

-)*

,W9,,
T,,I*,

ru ffi
!uru'"'^
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